
HOMÉLIE   DE   L’ÉPIPHANIE     

Is.60,1-6 / Ps.71 / Eph.3,2-3a.5-6 / Mt.2,1-12

Frères et sœurs,

nous pouvons nous demander, en cette fête de  l’Épiphanie, quelle est l’étoile que suivent les hommes de
notre temps. Quel est leur point de repère sur lequel ils règlent leur vie ? Quelle est l’étoile polaire de leur vie
spirituelle et morale ? Ont-ils seulement une étoile pour les guider, ou plusieurs alternativement ?

Lorsque les mages venus d’Orient arrivent à Jérusalem et demandent où se trouve le roi des Juifs qui vient de
naître, nous comprenons que ces hommes ont trouvé la réponse à toutes les questions qu’ils pouvaient se
poser. Leur vie n’est plus fluctuante. Elle est orientée vers Jésus. 

Cette fête de l’Epiphanie est marquée par la lumière et par la joie. Jérusalem brille aux yeux des nations
païennes, et une étoile guide les mages vers Bethléem. Cette lumière est spirituelle.  Elle brille d’un éclat
intérieur aux yeux de ceux qui la contemplent. Leur vie est éclairée par une présence mystérieuse qui comble
leur cœur de joie. Cette joie est celle du contemplatif qui ouvre son cœur croyant à la Présence lumineuse du
Dieu trois fois saint. Dans l’Evangile, Jésus redira qu’il est la lumière du monde, la lumière de la vie. Que celui
qui vient à lui passe des ténèbres à la lumière.

Saint Paul insiste sur l’universalité de ce passage spirituel.  Tout homme est appelé par le Seigneur à Le
connaître pour avoir la vie des enfants de Dieu. Cette communication des promesses faites à Israël à toutes
les nations est un évènement sans pareil dans l’histoire du peuple élu. Ce dessaisissement demande à tous
les Juifs un retournement complet du cœur et de l’intelligence. Il leur faut comprendre que tous leurs efforts de
fidélité au milieu des cultes idolâtriques païens n’ont pas été vains, mais qu’ils trouvent leur sens ultime dans
l’entrée  de  tous  ces  peuples,  étrangers  jusqu’alors  à  l’alliance,  dans  l’unique  peuple  de  Dieu.  Cet
élargissement des frontières visibles du peuple élu est un motif de très grande joie pour ceux qui l’acceptent
dans la foi. Il est, par contre, un motif de raidissement ritualiste pour ceux qui le refusent.

Aujourd’hui  encore,  nous connaissons la  même épreuve spirituelle  vis-à-vis  des nouveaux venus à la  foi
lorsque nous hésitons à les accueillir pleinement comme des frères qui bénéficient comme nous de tous les
trésors  de  l’ancienne  et  de  la  nouvelle  alliance.  C’est  le  cas  de  toutes  ces  jeunes  Églises d’Afrique  et
d’extrême Orient que nous sommes invités à soutenir matériellement en ce dimanche de l’Épiphanie.

Il y a aussi la foule innombrable de ceux qui revendiquent un tranquille athéisme. La sécularisation de nos
sociétés occidentales est, en effet, un phénomène singulier qui laisse l’homme seul devant lui-même. Cette
abstention  intérieure  empêche  nos  contemporains  d’aller  au-delà  de  ce  qu’ils  peuvent  expérimenter
rationnellement.  Leur vie cognitive  est  comme enclose dans les limites de son pré carré.  Leur aspiration
spirituelle au bonheur existe bien, mais elle ne peut s’exprimer que dans l’horizontale recherche d’un mieux-
être pour soi et pour autrui. Cette recherche peut prendre parfois des aspects héroïques, mais elle s’avère
finalement incapable de répondre à l’ultime question de la légitimité de la vie humaine et de la recherche du
bonheur face à la persistance du mal, de la souffrance et de la mort. 

Nous devons accepter de nous mettre à l’écoute de tous ceux qui professent ainsi leur indifférence ou leur
athéisme, mais qui recherchent sincèrement le bonheur. Nous devons essayer de mieux les comprendre sans
rien renier de notre foi et de notre vie chrétienne. Par la compréhension mutuelle, nous pourrons mieux nous
approcher des fragments de vérité que nous possédons en commun en tant qu’hommes, et permettre ainsi un
jour à la Vérité tout entière d’éclairer tous les hommes de sa lumière divine. 

Prions le Seigneur afin qu’il nous permette de déposer à ses pieds nos offrandes : l’or de la sagesse, l’encens
de l’adoration et la myrrhe de l’acceptation. Qu’en toutes choses sa volonté soit faite dans la vie de tous les
hommes ! Que sa sainte lumière les éclaire et les guide toujours.

                                                                                                                     Amen.


